Odecur un bruit qui courut en 1656

Ode Sur Un Bruit Qui Courut, En 1656,
Que Cromwell Et Les Anglaic Allaient

Faire (a Guerre A (a France.

Quoi! ce peuple aveugle en con crime,
Qui, prenant con roi pour victime,
Fit du trone un théitre affreux,
Penge-t-il que le ciel, complice

Dun ¢i funecte cacrifice,

Na pour lui wi foudree wi feux?

Déja ca flotte a pleines voiles,
Malgré lec vents et les étoiles,
VVeut maitricer tout lunivere,

Et croit que /Euko,be étonnee



A ¢on audace forcenée

Va céder [empire des mere.

Arme-toi, France; prende la foudre.
Cect & toi de réduire en poudre

Cec canglante ennemic de¢ loic.
Suic la victoire qui tappelle,

Et va sur ce peuple rebelle

Venger la querelle des roic.

Jadic on vit cec parricidec,

Aidéc de nog coldate perfidec,

Chez noug, au comble de [orgueil, (1)
Bricer tec plus fortes murailles;

Et par le gain de vingt batailles,

Mettre tous tes peuplec en deuil.



Maic bientst le ciel en colére,

Par (2 main dune humble bergére, (2)
Renvercant tous leure bataillong,
Borna leure cuccés et nog peineg:

Et leurs corpe pourric, dang no¢ plaines,

Nont fait quengraiccer o cillone. (3)

(1) Pendant le régne de linfortuné Charlee I/I.

(2) Jeanne dAre.
(3) Je navaic que dix-huit ane quand je fit cette ode;

maic je [ai raccommodée. Boileau.

MNicolas Boileau (1636-1211)



